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Revue de presse 

 

Retour sur l’actualité de la semaine du 19 au 25 janvier 2015 fournie par des journaux papiers, en 
ligne et des blogueurs. 
Comme chaque début d’année, c’est l’heure des comptes, chiffres et bilans de l’année passée mais 
aussi des objectifs et des espoirs. 
Au programme, plusieurs thèmes dont « Droits et préservation de la Faune et de la Flore », « Des 

Hommes entre le marteau et l’enclume », « Emissions atmosphériques », « Nucléaire : de nouveaux 

problèmes pointés », « Chute des cours du pétrole : les cartes rebattues », « Politiques climatiques et 

investissement », « BCE : Quantitative easing, assouplissement quantitatif, rachats de dettes 

souveraines » et pour finir les « Brèves ». 

 

Droits et préservation de la Faune et de la Flore 

Le Tigre qui pleure le rhinocéros 
 
C’est un « énorme succès » se félicite le ministre de l’environnement Indien, Prakash Javadekar. 
La meilleure gestion du territoire en Inde porte ses fruits et évite aux tigres de s’aventurer dans les 
zones habitées pour chercher de la nourriture. 
L’expansion des espaces d’élevages sur les forêts, empiétant sur leur habitat naturel, a été contenue.   
Ainsi, a population de tigres a augmenté de 30% entre 2010 et 2014. 
En 2010, la population de tigres était de 1706 pour culminer aujourd’hui à 2226 félins. 
Une bonne nouvelle pour les tigres, malgré qu’on en comptait 40 000 en 1947 dans le pays. 
Le rhinocéros quant à lui, fait les frais du braconnage. 
 
‘« On arrive vraiment au moment où les projections montrent que la mortalité va être supérieure aux 
naissances », avait indiqué en novembre Cathy Dean, directrice de l'ONG Save the Rhino.’ 
L’Afrique du Sud regroupe 70 à 80% des espèces de rhinocéros soit environ 20 000 pachydermes. 
En 2014, les deux tiers des 1215 animaux tués dans le pays l’ont été dans le parc national Kruger, 
contre 13 seulement en 2007 pour l’ensemble du pays. 
L’article avance l’émergence d’un débouché au Vietnam pour les braconniers concernant l’utilisation 
des cornes par la médecine traditionnelle.  
Le gouvernement envisage de déplacer ces animaux dans des endroits plus sûrs. 
 
Toujours en Afrique, après avoir mis aux enchères la chasse d’un rhinocéros noir protégé en janvier 
2014, le « Dallas safari club », soutenu par Yamaha Motor corporation en tant que donateur 
répertorié,  a réitéré son action ce mois-ci en proposant la tête d’un éléphant adulte camerounais, 
parmi un catalogue bien fourni dont un léopard, un ours noir et un lion. 
Sous la pression, l’offre a été retirée par le donateur. 
 
Source : « En Inde, le nombre de tigres à augmenté de 30% depuis 2010 », Le Monde, 20 janvier 2015 
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/en-inde-le-nombre-de-tigres-a-augmente-de-
30-depuis-2010_4559874_3244.html 
Source : Audrey Garric, « Permis de tuer un éléphant africain pour 20 000 dollars », Le Monde, 20 
janvier 2015. http://ecologie.blog.lemonde.fr/2015/01/20/permis-de-tuer-un-elephant-africain-
pour-20-000-dollars/ 

http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/en-inde-le-nombre-de-tigres-a-augmente-de-30-depuis-2010_4559874_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/en-inde-le-nombre-de-tigres-a-augmente-de-30-depuis-2010_4559874_3244.html
http://ecologie.blog.lemonde.fr/2015/01/20/permis-de-tuer-un-elephant-africain-pour-20-000-dollars/
http://ecologie.blog.lemonde.fr/2015/01/20/permis-de-tuer-un-elephant-africain-pour-20-000-dollars/
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Source : « Le massacre des rhinocéros atteint un nouveau record en Afrique du Sud », Le Monde, 22 
janvier 2015. http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/le-massacre-des-rhinoceros-
atteint-un-nouveau-record-en-afrique-du-sud_4561807_3244.html 
Catalogue de la 35ème convention annuelle du « Dallas safari club » du 15 au 18 janvier 2015 : 
http://gametrails.org/wp-content/uploads/2014/11/FullFinal_DSC2015_111814.pdf 

 

« La Mutagénèse », nouvelle arme de Monsanto, Syngenta, Bayer et BASF pour 

s’engouffrer dans le vide juridique de l’Union Européenne  

Alors que les OGM « classiques » sont obtenus par la transgénèse, ces nouveaux OGM sont, pour leur 
part, obtenu par la mutagénèse qui est provoquée par « des mutations aléatoires dans le génome 
d’une plante ». 
Une nouvelle forme d’OGM qui, part sa nature légèrement différente, ne rentre pas dans le champ 
d’application des directives européennes existantes. 
L’article évoque des semences qui n’ont « pas encore de statut » et qui « échappent pour l’instant à 
toute règlementation ». 
 
Pour rappel, les députés européens ont largement adopté un amendement concernant la liberté de 
choix d’un pays membres concernant l’implantation d’OGM sur son territoire. 
Plutôt que d’imposer une directive favorable ou défavorable aux Etats membres, l’Union Européenne 
opte, cette fois, pour la souveraineté des Etats. 
Cependant, en cas de refus d’implantation d’OGM sur son territoire, un Etat de l’Union Européenne 
est tenu de « négocier avec les semenciers, sous la houlette de la Commission, pour leur demander 
d’être retirés du périmètre de culture proposé par les entreprises ». 
 
Mais ce cadre législatif laisse entrevoir quelques brèches selon José Bové, député européen. 
Il craint un éventuel « recours d’une firme des biotechnologies contre un Etat européen qui 
déciderait de s’opposer à une semence génétiquement modifiée, en utilisant des mécanismes 
d’arbitrage privé (prévus dans de nombreux traités bilatéraux entre Etats) au motif que leur 
investissement dans ce pays en pâtira. » Il craint également que la France subisse une plainte à 
l’Organisation Mondiale du Commerce concernant une possible « instrumentalisation » d’un pays 
membre de l’OMC par une firme des biotechnologies. 
L’Union Européenne n’ayant pas tranché réellement, certains Etats se trouveront dans une position 
délicate. Accepter que les OGM soient cultivés dans l’espace de l’Union Européenne, y compris chez 
un pays voisin, alors qu’ils sont interdits dans ses frontières. 
 
Par ailleurs ce texte de loi défend mollement les pays excluant les OGM. 
En effet, lorsqu’un pays membre cultive des OGM, il doit respecter une « zone tampon » à la 
frontière d’un pays ne les cultivant pas. 
Mais cette « zone tampon » « sera a la discrétion des capitales ». Autrement dit, aucun cadre et 
aucune limite n’est imposée et pose le risque d’une contamination inter-états.  
 
Source : Pierre le Hir, « Comment les OGM cachés arrivent sur le marché », Le Monde, 22 janvier 
2015. 
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/comment-des-ogm-caches-arrivent-sur-le-
marche_4561680_3244.html 
Contexte : Cécile Ducourtieux et Audrey Garric, « La culture des OGM facilitée dans l’Union 
Européenne », Le Monde, 14 janvier 2015. 
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/14/la-culture-des-ogm-autorisee-dans-l-union-
europeenne_4556166_3244.html 

http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/le-massacre-des-rhinoceros-atteint-un-nouveau-record-en-afrique-du-sud_4561807_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/le-massacre-des-rhinoceros-atteint-un-nouveau-record-en-afrique-du-sud_4561807_3244.html
http://gametrails.org/wp-content/uploads/2014/11/FullFinal_DSC2015_111814.pdf
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/comment-des-ogm-caches-arrivent-sur-le-marche_4561680_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/22/comment-des-ogm-caches-arrivent-sur-le-marche_4561680_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/14/la-culture-des-ogm-autorisee-dans-l-union-europeenne_4556166_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/14/la-culture-des-ogm-autorisee-dans-l-union-europeenne_4556166_3244.html
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Des Hommes entre le marteau et l’enclume 
 
 

Encore 170 millions d’enfants travaillaient dans le monde en 2012 
 
Malgré une baisse de 30% entre 2000 et 2012, 11% des enfants dans le monde travaillent dans des 
conditions les empêchant d’accéder à l’éducation, passage obligatoire pour l’élévation de l’Homme 
au rang de citoyen en mesure de faire fonctionner une démocratie, selon  le dernier rapport de 
l’Organisation Internationale du Travail (OIT). 
 
Selon l’article du Guardian, une des causes principales est l’activité textile. En effet, la course au 
moins disant financier a favorisé les pratiques de recrutement d’enfants  dans certains pays dont 
l’Inde et le Bangladesh pour travailler dans les usines textiles. 
Dans ce cas, le moins disant financier est aussi le moins disant social et éthique. 
 
L’article évoque les difficultés pour les grandes marques concernant la maîtrise de la supply chain. 
En effet,  celle-ci comporte des failles. L’article la qualifie de « très complexe » et ajoute quil est 
« difficile pour les  entreprises de contrôler toutes les étapes de la production » et que par 
conséquent, « il est possible d’employer des enfants les sans jamais que les grandes marques et les 
clients ne le sache. » 
 
Selon un rapport conjoint du Center for Research on Multinational Corporations (SOMO) et de 
l’Indian Committee of the Netherlands (ICN),  certains « recruteurs » vont mêmes jusqu’à démarcher 
des familles pauvres en promettant à l’enfant « un salaire décent, trois repas par jour, des 
opportunités d’aller à l’école, etc… ». La réalité est bien différente. En plus d’une absence de droits 
de base, il n’y a pas de mécanisme de supervision, de syndicat. Le rapport évoque un « esclavage des 
temps modernes, la pire forme de travail pour enfant ». 
 
Plusieurs problèmes sont à noter : 

- Le manque de connaissance par les grandes marques du secteur du textile de la supply chain, 
en amont de leur fournisseur. 

- L’extrême pauvreté dans certains pays accentuant la volonté des enfants à travailler pour un 
salaire de misère. 

- Le travail des enfants étant moins bien payé que le travail des adultes provoque une baisse 
du salaire à l’embauche de ces derniers, créant ainsi un cercle vicieux pour le développement 
du pays. 

 
Des solutions existent : 

- Pour éradiquer ce phénomène, les grandes marques devraient visiter l’entièreté de leur 
supply chain à l’improviste, bien entendu. 

- Les grandes marques ont la possibilité de se faire accréditer par plusieurs organismes ayant 
établi un « code des pratiques du travail » plus respectueux des travailleurs, dans le cas d’un 
pays ayant un vide juridique dans le droit du travail. 

- Liste des organismes non-exhaustive: Fair Wear Foundation, Fairtrade Label Organisation, 
the Global Organic Textile Standard, the Ethical Trading Initiative…. 

 
Source: Josephine Moolds, “Child labour in the Fashion supply chain, where, why and what can 
business do?” sponsored by UNICEF, The Guardian, 19 janvier 2015. 
http://www.theguardian.com/sustainable-business/ng-interactive/2015/jan/19/child-labour-in-the-
fashion-supply-chain 

http://www.theguardian.com/sustainable-business/ng-interactive/2015/jan/19/child-labour-in-the-fashion-supply-chain
http://www.theguardian.com/sustainable-business/ng-interactive/2015/jan/19/child-labour-in-the-fashion-supply-chain
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Rapport OIT: Estimations et tendances mondiales 2000-2012, « Mesurer les progrès de la lutte 
contre le travail des enfants » 
http://www.ilo.org/ipec/Informationresources/WCMS_221515/lang--fr/index.htm 
 

Emissions atmosphériques 
 

10 km/h de moins pour de multiples bénéfices 
 
Anne Hidalgo l’a fait, la vitesse maximale autorisée sur le périphérique parisien est passée de 80km/h 
à 70km/h. Elle se félicite d’un « bilan très positif » et il y a de quoi. 

- Les accidents ont baissé de 15.5%. En valeur, cela représente le plus « bas niveau depuis 10 
ans ». 

- Hausse de la fluidité du trafic. La vitesse moyenne en matinée est passée de 32.6km/h à 
38.4km/h soit une augmentation de 18%. Seulement 12% pour le trafic du soir. 

- Augmentation des rentrées fiscales dues à l’explosion du nombre d’infraction (138 138 en 
2013 pour 461 596 en 2014). 

- Baisse du niveau sonore de « -1.2 décibel la nuit et 0.5 décibel le jour ». 
- Baisse de la pollution. La maire l’affirme mais ne dispose pas d’étude pour le moment. 

 
La baisse de la pollution peut-être mesurée d’une autre manière. Une étude d’Airparif évoque la 
responsabilité du freinage dans la pollution automobile. 
« Selon l’Observatoire de la qualité de l’air en Ile-de-France, 41 % des particules fines en suspension 
(PM10) émises par le trafic routier francilien viennent de l’abrasion des pneus, du revêtement routier 
et des freins ». 
Une étude allemande évoque que « la seule usure des plaquettes de freins représenterait 20 % de 
l’ensemble des particules émises par le trafic routier. A chaque fois que l’on presse la pédale de frein, 
les frottements entre les plaquettes et le disque rejettent une importante quantité de particules 
fines ».Certaines peuvent atteindre la taille de nanomètres qui s’insèrent très facilement dans le fond 
des poumons. 
La norme EURO6 visant à limiter l’impact des émissions provenant l’automobile sur l’environnement 
vise tout particulièrement les véhicules diesel ainsi que ce type de rejets et oblige les constructeurs à 
innover pour réduire fortement ces types d’émissions. 
Une PME parisienne, Tallano Technologie « a mis au point une miniturbine aspirante qui collecte les 
particules de freins sortant des plaquettes ». Cocorico ! 
 
Meanwhile in China… 
Habituées aux nuages de pollution dans les grandes villes industrielles du pays, certaines villes 
Chinoises constatent de timides embellies. 
71 des 74 villes touchées par la pollution aux particules fines ont relevé une faible baisse  
En cause, les rejets des centrales à charbon, des industries et des véhicules. 
 
Quelques exemples de villes polluées : 

- Shanghai a une moyenne de 52.2 microgrammes par mètre cube. 
- On compte à Pékin a 83.2 microgrammes par mètre cube. 
- Xingtai caracole en tête avec 131.4 microgrammes par mètre cube.  

 
Les chiffres précédents ont été calculés par Greenpeace sur la base des chiffres officiels chinois. 
A titre d’information, la Chine recommande de ne pas dépasser 35 microgrammes par mètre cube 
sur une année. 
Tandis que l’Organisation Mondiale de la Santé (OMS) recommande de ne pas s’exposer plus de 24 
heures à 25 microgrammes par mètre cube et 10 microgrammes par mètre cube sur l’année. 

http://www.ilo.org/ipec/Informationresources/WCMS_221515/lang--fr/index.htm
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Source : « Le ‘bilan très positif’ du passage à 70km/h sur le périphérique parisien », Le Monde, 19 
janvier 2015. 
http://www.lemonde.fr/paris/article/2015/01/19/le-bilan-tres-positif-de-la-reduction-de-la-vitesse-
sur-le-peripherique-parisien_4559095_1779311.html 
 
Source : Laetitia Van Eeckhout, « Le diesel n’est pas le seul responsable de la pollution automobile », 
Le Monde, 19 janvier 2015. 
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/19/le-diesel-n-est-pas-seul-responsable-de-la-
pollution-automobile_4558887_3244.html 
 
Source : « China air quality dire but improving : Greenpeace », France24 et AFP Pékin, 22 janvier 
2015. 
http://www.france24.com/en/20150122-china-air-quality-dire-but-improving-greenpeace/ 
 
 

Nucléaire : de ‘nouveaux’ problèmes pointés 

 
Plus de travail pour les « saucisses à griller » dans l’opération « grand carénage » 
 

Après les déclarations de la ministre de l’écologie, du développement durable et de l’énergie 

concernant le remplacement des actuelles centrales nucléaires par des réacteurs de nouvelle 

génération lorsque « ceux-ci ne pourront plus être rénovés », l’Autorité de Sûreté Nucléaire (ASN) a 

indiqué par la voix de son président, Pierre-Franck Chevet qu’ils « sont toujours préférables à une 

prolongation des réacteurs existants », « du point de vue de la sûreté.  

Le parc nucléaire français fait face à un vieillissement des réacteurs qui atteindront en moyenne 29 

ans entre 2019 et 2025. 

« Leur exploitant, EDF, veut les pousser jusqu’à 50 ou même 60ans. » 
Les réacteurs nécessiteront de grands travaux et EDF a mis en place « l’opération grand carénage » 
pour un montant de 55 milliards, visant à préparer les réacteurs à une utilisation au-delà de 40ans. 
Sur ce sujet, l’ASN ne « cautionne pas » ce « chiffrage d’EDF et donnera un « avis d’orientation » fin 
2015 » car elle estime que « la prolongation au-delà de 40ans n’est nullement acquise à ce stade ». 
 
Ce plan « grand carénage » va nécessiter la mise en place de grands travaux et va donc avoir recours 
en grande partie à des sous-traitants qui s’appellent entre eux des « saucisses à griller » à cause de 
leurs conditions de travail et des doses qu’ils perçoivent durant leurs interventions de maintenance. 
 

 

 

 

 

 

http://www.lemonde.fr/paris/article/2015/01/19/le-bilan-tres-positif-de-la-reduction-de-la-vitesse-sur-le-peripherique-parisien_4559095_1779311.html
http://www.lemonde.fr/paris/article/2015/01/19/le-bilan-tres-positif-de-la-reduction-de-la-vitesse-sur-le-peripherique-parisien_4559095_1779311.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/19/le-diesel-n-est-pas-seul-responsable-de-la-pollution-automobile_4558887_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/19/le-diesel-n-est-pas-seul-responsable-de-la-pollution-automobile_4558887_3244.html
http://www.france24.com/en/20150122-china-air-quality-dire-but-improving-greenpeace/
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Réacteurs : des failles de sûreté pointées par l’IRSN 

L’Institut de Radioprotection et de Sûreté Nucléaire a publié une note le 21 janvier 2015 concernant 

la capacité des employés et des infrastructures des centrales existantes à faire face à un risque de 

fusion du combustible. 

Pour rappel, «en France les 58 réacteurs nucléaires en fonctionnement ont une puissance minimale 

de 900MW ». « On compte 20 réacteurs de 1300MW et 4 réacteurs de 1450MW ». L’EPR, « le plus 

puissant du monde » possède une puissance de 1650MW. 

La note de l’IRSN évoque que « Pour les réacteurs dont la puissance ne dépasse pas 600 MWe, les 

connaissances actuelles permettent de retenir une stratégie avec rétention du corium dans la cuve. » 

« Au-delà de ce niveau de puissance [600 MWe, ndlr], en l’état actuel des connaissances, la capacité 

de refroidissement du corium en cuve ne peut pas être démontrée pour l’ensemble des situations 

accidentelles et les risques de défaillance de la cuve sont d’autant plus importants que la puissance 

du réacteur est élevée. » 

Nos réacteurs ayant au minimum 900MW de puissance, voici leur explication : 

« Dans cette gamme de puissances (900 – 1 000 MWe), les simulations réalisées pour les REP 

(Réacteur à Eau sous Pression) 900MWe du parc français (…) ne permettent pas d’exclure la 

possibilité d’une défaillance de la cuve et de rejets précoces dans l’environnement du fait d’une 

explosion de vapeur dans le puits de cuve.» 

« Pour des scénarios de dégradation rapide conduisant à la présence de corium dans le fond de la 

cuve en quelques heures seulement, la fenêtre temporelle pour retrouver une possibilité d’injection 

en cuve, qui a fait préalablement défaut, est trop courte pour pouvoir écarter le risque de défaillance 

de la cuve » 

Définition Corium :  
http://www.futura-sciences.com/magazines/matiere/infos/dico/d/chimie-corium-10166/ 
 
Source : Pierre le Hir, « Sûreté nucléaire : « de nouveaux réacteurs sont préférables à des réacteurs 

prolongés », Le Monde, 20 janvier 2015 

http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/surete-nucleaire-de-nouveaux-reacteurs-sont-

preferables-a-des-reacteurs-prolonges_4559843_3244.html 

Source : Remi Barroux, « Nucléaire, voyage au pays de la dose», Le Monde, 9 avril 2014. 

http://www.lemonde.fr/a-la-une/article/2014/04/09/nucleaire-voyage-au-pays-de-la-

dose_4398075_3208.html 

Source : Martin Leers, « Sûreté nucléaire, des failles clairement identifiées », Le Journal de l’Energie, 
23 janvier 2015. 
http://journaldelenergie.com/nucleaire/surete-nucleaire-des-failles-clairement-identifiees/ 
Note de l’IRSN téléchargeable: 
http://www.irsn.fr/FR/expertise/rapports_expertise/surete/Pages/Elements-reflexion-strategie-
retention-corium-cuve-reacteur.aspx#.VMTNUv6G9yV 
 
 

http://www.futura-sciences.com/magazines/matiere/infos/dico/d/chimie-corium-10166/
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/surete-nucleaire-de-nouveaux-reacteurs-sont-preferables-a-des-reacteurs-prolonges_4559843_3244.html
http://www.lemonde.fr/planete/article/2015/01/20/surete-nucleaire-de-nouveaux-reacteurs-sont-preferables-a-des-reacteurs-prolonges_4559843_3244.html
http://www.lemonde.fr/a-la-une/article/2014/04/09/nucleaire-voyage-au-pays-de-la-dose_4398075_3208.html
http://www.lemonde.fr/a-la-une/article/2014/04/09/nucleaire-voyage-au-pays-de-la-dose_4398075_3208.html
http://journaldelenergie.com/nucleaire/surete-nucleaire-des-failles-clairement-identifiees/
http://www.irsn.fr/FR/expertise/rapports_expertise/surete/Pages/Elements-reflexion-strategie-retention-corium-cuve-reacteur.aspx#.VMTNUv6G9yV
http://www.irsn.fr/FR/expertise/rapports_expertise/surete/Pages/Elements-reflexion-strategie-retention-corium-cuve-reacteur.aspx#.VMTNUv6G9yV
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Chute des cours du pétrole : les cartes rebattues 
 

L’Arctique gagne une bataille… mais pas la guerre 
 
Selon une étude de l’US Geological Survey de 2008, les réserves prouvées sont « gigantesques » : 

- 90 milliards de barils (13% des réserves mondiales) 
- 47 milliards de mètres cubes de gaz naturel (30% des réserves mondiales) 

 
Certaines entreprises sont prêtes à intervenir « dans des conditions extrêmes et risquées pour 
l’écosystème fragile de l’Arctique. » Sachant que « les forages ne sont possibles que quelques mois 
par an, en été. ‘En cas de fuite, il serait quasi impossible de mettre en place les énormes moyens 
logistiques nécessaires’ s’inquiète Greenpeace. » 
Cependant, « les compagnies occidentales sont très attentives à ces risques, craignant notamment 
pour leur réputation. » 
Mais cela n’effraie pas la Norvège. « Pour le pays, l’enjeu est crucial : la mer de Barents devrait être 
dans 25 ans la première zone de production en Norvège. » 
 
Les optimistes : 

- ENI, Exxon Mobil, Total et BP 
 
L’attentiste : Statoil 
Les pessimistes : 

- GDF-Suez, Chevron, Cairn Energy. 
 
A noter : Tous ne sont pas logés à la même enseigne selon la carte attachée à l’article. Certains 
bénéficient de bien meilleures concessions que d’autres. L’effondrement des cours du pétrole ne 
sont pas étrangers aux retraits annoncés de certaines entreprises. 
 
Source : « Pétrole : l’exploration de l’Arctique se poursuit malgré la chute du baril », Le Monde, 22 
janvier 2015. 
 
Les compagnies pétrolières sabrent dans les effectifs 

Pour conserver leur rentabilité et leur stabilité financière, les entreprises pétrolières ont décidé une 
baisse de leurs investissements, une accélération des cessions  ainsi que des coupes dans les 
effectifs. 
Total a décidé une baisse des investissements de 10%, un gel des embauches et une accélération des 
cessions.  
Baker Hugues va supprimer 11.3% de ses effectifs soit 7000 emplois. 
Coconuts Phillips va diminuer ses investissements de 20%. 
Globalement, selon une étude d’Evercore IS portant sur un échantillon de 300 entreprises, la 
tendance est à 10-15% d’investissement en moins dans la branche « exploration-production ». 
 
Source : « La chute des prix du baril provoque des coupes drastiques dans l’industrie pétrolière », Le 
Monde, 21 janvier 2015. 
http://www.lemonde.fr/economie/article/2015/01/21/petrole-total-reduit-ses-investissements-
baker-hughes-supprime-des-emplois_4560110_3234.html 
 

 

http://www.lemonde.fr/economie/article/2015/01/21/petrole-total-reduit-ses-investissements-baker-hughes-supprime-des-emplois_4560110_3234.html
http://www.lemonde.fr/economie/article/2015/01/21/petrole-total-reduit-ses-investissements-baker-hughes-supprime-des-emplois_4560110_3234.html
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BP la tête sous l’eau (volet 2/3) 

Après avoir refusé de dépenser quelques centaines de millions de dollars pour s’assurer que le puis 

de la plateforme Deepwater Horizon du golfe du Mexique était sûr, la catastrophe que nous 

connaissons s’est produite en avril 2010. 

Condamnée pour « grave négligence » la compagnie BP a dû dépenser 28 milliards de dollars pour 

indemniser 5 Etats, les professionnels du tourisme, les pêcheurs, les entreprises, le pompage et le 

nettoyage. Ce n’était que pour le volet 1/3. 

Carl Barbier, juge fédéral américain de la Nouvelle-Orléans, a décidé le 15 janvier 2015 « que BP était 
responsable du déversement de 3.19 millions de barils dans le golfe entre avril et juin 2010 ». 
Le montant maximal de l’amende est porté à 13.7 milliards de dollars. 
 
BP clame que la « faute » revient à sa filiale BP Exploration & Production Inc. Et que l’amende doit 
« être proportionnée à son assise financière ». 
Argument vite balayé par le ministère public, « arguant que sa filiale peut très bien se retourner vers 
sa maison mère. » 
 
Source : Isabelle Mandraud, « Marée noire : BP risque jusqu’à 13.7 milliards de dollars d’amende, Le 

Monde, 22 Janvier 2015. 

Politiques climatiques et investissement 

Christiana Figueres évoque une « bulle carbone » 

Avec la baisse des cours, due à une activité économique morose ainsi qu’à la mise sur le marché 

d’importantes quantités de pétrole de schistes venues des Etats-Unis et du refus de l’Arabie Saoudite 

de soutenir un pétrole haut, certains projets d’exploration-exploitation ne sont plus rentables. 

La secrétaire exécutive de la CCNUCC, Christiana Figueres a annoncé mardi dernier que l’existence 
d’une « bulle carbone » est une réalité et qu’elle gonfle à mesure que les cours du pétrole 
s’effondrent.  
Elle pointe du doigt les projets d’extraction très couteux comme les gaz et pétroles et schistes alors 
que 80% des réserves d’énergies fossiles doivent rester dans le sol pour ne pas dépasser une hausse 
de 2 degrés des températures en moyenne globale sur la Terre. 
 
Au sommet de Davos, elle évoque les grands risques pour les investisseurs internationaux à investir 
dans l’exploration des énergies fossiles quand les investissements dans les énergies renouvelables 
n’ont jamais bénéficiés d’autant de politiques incitatives et de prix si bas. Pour soutenir son propos, 
elle cite l’exemple du géant allemand E.on qui a récemment décidé de scinder la compagnie et 
d’investir massivement dans les énergies renouvelables et de se désengager progressivement de son 
cœur de métier : le nucléaire et le charbon. 
 
« Ce type de division est probablement celui qui va être observé par beaucoup d’autres entreprises 
car elles peuvent voir la demande en énergies fossiles s’aplanir quand la demande pour les énergies 
renouvelables augmente de jour en jour grâce aux multiples bénéfices qu’elles apportent. » 
 
Source : Sophie Yeo, « UN climate chief : carbon bubble is now a reality”, RTCC.com, 20 janvier 2015, 

http://www.rtcc.org/2015/01/20/un-climate-chief-carbon-bubble-is-now-a-reality/ 

http://www.rtcc.org/2015/01/20/un-climate-chief-carbon-bubble-is-now-a-reality/
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BCE : Quantitative easing, assouplissement quantitatif, rachats de 

dettes souveraines 

Quels effets pour ce plan « historique » décidé par la BCE? 

Tout comprendre sur le rachat de dettes souveraines de 1100Mrds par tranches de 60Mrds/mois par 

la BCE jusqu’à septembre 2016 :  

France 5, C dans l’air du 22 janvier 2015, présenté par Yves Calvi, en replay sur le site ou sur youtube. 

Quelques extraits alléchants : 

Yves Calvi : « Est-ce que cet argent va être créé physiquement ? Est-ce qu’elle a un support 
physique ? Les 1140 milliards dont on parle. 
 
Natasha Valla, ex employée de Goldman Sachs, ancienne économiste à la BCE et directrice adjointe 

au CEPII : « Ce qui est très important, c’est qu’il y a une réelle création monétaire. C’est-à-dire, à 

partir de rien, on créé quelque chose qui s’appelle du cash ou de l’équivalent cash et qu’avec cet 

équivalent cash on va dire : voilà je vais porter la dette. »  

Yves Calvi :  
« Ce ne sont pas des jeux d’écriture ? A la limite, un billet de 20 euros, c’est parce que vous et moi on 
a décidé que ça valait 20 euros, qu’on a décidé, vous et moi, parce que ça nous arrange, de croire 
que ce morceau de papier qui ne vaut rien, vaut 20 euros. » 
 
Natasha Valla :  
« C’est une question philosophique. Tout l’enjeu est la crédibilité qu’il y a derrière la monnaie. 
Aujourd’hui, c’est la première fois dans l’histoire de la BCE que sa crédibilité se joue dans ce sens. 
Vous avez aujourd’hui un billet de 20 euros dans les mains. Cela vous permet d’acheter un certain 
nombre de choses, et je m’engage à ce que ce même billet de 20 euros demain, il vous permette 
d’acheter, moins. C’est à dire que je m’engage à, et c’est ce que l’on cherche pour relancer 
l’économie, relancer ce processus d’inflation. » 
 
Yves Calvi : « Est-ce que c’est historique ? Est-ce que la BCE joue effectivement son atout ? » 

Marc Fiorentino, président d’Euroland Finance : 
« Ce qu’il faut dire c’est qu’on est en territoire totalement inconnu. » 
 
Yves Calvi : 
« C'est-à-dire qu’on envoi l’homme sur la lune ? » 
 
Marc Fiorentino : 
« Oui c’est un peu ça. En matière monétaire, on en est là. Faut quand même comprendre que ce que 
l’on est en train de vivre. » « En fait, cela est la fin d’un processus. On le présente comme le début 
d’un processus ou d’une étape historique mais c’est la fin d’un processus. » 
« Pour être encore plus clair, ce qu’il (Mario Draghi) est en train de faire, c’est de baisser els taux 
d’intérêts auxquels les pays empruntent. Ce qui se passe c’est que la France empruntait à 0.80%, elle 
emprunte aujourd’hui à 0.60% voire en dessous. Donc les premiers gagnants de ce qui vient de se 
passer depuis deux ans et demi et encore plus aujourd’hui, ce sont d’abord les Etats. C’est pour ça 
que l’Allemagne se révolte contre ça parce que l’Allemagne dit que « ce que vous êtes en train de 
faire, c’est une prime à la médiocrité, à la paresse. » 
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Yves Calvi : « Le français à l’arrivée. Va-t-il se sentir plus riche ? Va-t-il gagner du pouvoir d’achat ? » 

Philippe Dessertine : Membre du Haut conseil des finances publiques, Professeur de finance à l’IAE 
de Paris : 
« Jamais un banquier central n’a créé de la richesse. Donc vous ne serez pas plus riche, ça c’est une 
chose certaine. Quand l’Euro baisse, immédiatement cela vous fait baisser le pouvoir d’achat. On va 
pouvoir exporter davantage et les importations seront plus chères. Ce que l’on espère c’est qu’en 
exportant davantage, les entreprises européennes qui vont être plus riches vont pouvoir exporter 
plus, donner plus de salaires et être plus riches à la fin. » 
 
Natasha Valla : 
« Si on avait pas cette politique là aujourd’hui, on aurait créé un tel effet de déception qui se serait 
transformé en défiance vis-à-vis de la zone Euro, en défiance vis-à-vis de la seule institution qui 
constitue le cœur vivant, effectif de l’Euro comme monnaie et que donc on est arrivé à prendre une 
action sur laquelle la plupart des économistes sont d’accord pour dire qu’elle aura très peu d’effet(s). 
Très peu d’effet sur les taux d’intérêts, un effet extrêmement faible de façon directe sur l’économie 
réelle mais que si on n’était pas rentrés dans cette logique là, alors les conséquences aurait été 
dramatiques. » 
 

Yves Calvi : « Marc Fiorentino, je n’arrive pas à voir si vous êtes serein. » 
 
Marc Fiorentino : 
« Je suis serein. Je suis tellement affolé par ce qui se passe. On est dans un environnement 
complètement délirant, il faut quand même le rappeler. On est en train de jouer aux apprentis 
sorciers. On est en train d’expliquer que tout est rationnel. Mario Draghi vient d’expliquer 
globalement « Voilà, vous avez de la coke monétaire pour les 16 mois qui viennent. » T’as tous les 
junkies qui sont sur les marchés et qui vendent ça. 
 
YC : « Est-ce que c’est du dopage ? » 
 
MF : « C’est du dopage. » « Globalement aujourd’hui, il n’y a rien qui tombe dans l’économie réelle. » 
« Tout va, et c’est pour ça que je dis que c’est du dopage qui est un peu malsain, tout va chez les 
traders, chez les dealers, de marchés financiers. » « Le seul impact qu’on a c’est sur la bourse et les 
marchés financiers. » Concernant l’argent du plan « c’est détourné. C'est-à-dire qu’aujourd’hui 
l’argent va dans les banques et les banques aujourd’hui vont essayer d’aller investir ailleurs où il y a 
de meilleurs rendements. C'est-à-dire qu’elles vont chercher des produits un petit peu plus 
spéculatifs plutôt que d’aller prêter à quelqu’un à 2% de l’argent qu’il ne pourra probablement pas 
rembourser. » 
 
De très bonnes informations, déclarations, analyses, tirades, perles et joyaux dans cette émission à 
retrouver ici : http://www.france5.fr/emissions/c-dans-l-air/diffusions/22-01-2015_296635 . 
 
 
 

 

 

 

http://www.france5.fr/emissions/c-dans-l-air/diffusions/22-01-2015_296635
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Brèves 

 
Selon l’ONG OXFAM, 1% des habitants de la planète possèdent 48% des richesses mondiales. 
Heureusement pour eux, ils obtiendront 50% en 2016.  
L’article cite également que 80 personnes dans le monde possèdent plus de richesses que 
3.5milliards de personnes dans le monde. 
Source : « la concentration des richesses dans le monde en graphiques », Le Monde, 19 janvier 2015. 

http://www.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2015/01/19/la-concentration-des-richesses-dans-le-

monde-en-graphiques_4558914_4355770.html 

Vincent Bolloré a inauguré l’usine du Bluetram en Bretagne lundi dernier. 
D’une capacité de 22 à 90 personnes, le Bluetram est un bus électrique qui s’alimente par 
« Biberonage ». 
En effet, a chaque arrêts de 20 secondes, le Blutram pourra se recharger directement à l’abribus et 
aura une autonomie supplémentaire de 2km, assez pour aller d’une station à une autre, sans avoir 
besoin de rentrer au dépôt. 
Début de production en avril 2015 pour une éventuelle mise en service à la fin de l’année. 
L’argument massue : 
« Pour faire 25 kilomètres de tramway avec une trentaine de stations, ça coûte environ 300 millions 
d’euros. Nous pouvons faire un système à 30 millions d’euros ». 
Source : Michael Torregrossa, Automobile-propre.com, 19 janvier 2015. 
http://www.automobile-propre.com/breves/bollore-usine-bluetram/ 

Déclarations de « stars » : 
 
Pharell au Forum Economique Mondial de Davos : 
 
Il a annoncé une série de concerts qui auront lieu en même temps sur six continents le 18 juin 2015. 
Cet évènement s’intitule « Live earth : Road to Paris »  en partenariat avec Al Gore. 
Cet évènement aura pour but de faire signer 1 milliard de personne pour que des actions soient 
prises pour la COP21. 
« Je pense que vous savez a quel point le sujet du réchauffement climatique est sérieux. Nous aussi, 
nous le prenons très au sérieux et cette fois nous voulions faire quelque chose de très différent. Au 
lieu de seulement avoir des personnes sur scène, nous allons littéralement avoir l’humanité en 
harmonie ». 
Source : Eve Andrews, « Pharell wants ‘literaly all of humanity to harmonize’ on climate change”, 
grist.org, 21 janvier 2015. 
http://grist.org/article/pharrell-wants-literally-all-of-humanity-to-harmonize-on-climate-change/ 
 
La tribune de Chuck Norris sur Monsanto : 

“The latest dust-up over glyphosate, the active ingredient in Monsanto’s Roundup, the world’s best-
selling weedkiller. Monsanto began marketing glyphosate under the Roundup name in the 1970s, 
and it quickly became an industry standard. In 1997, its use tripled with the introduction of 
Monsanto’s Roundup Ready crops, plantings genetically modified to withstand glyphosate in order to 
enable farmers to use more of the herbicide in killing crop-threatening weeds. Glyphosate is sprayed 
on most of the corn and soybean crops in the United States, as well as over sugar beets, canola and 
other crops.” 

Source : John vibes, « Chuck Norris raises red flag over Monsanto » WND.com, 19 janvier 2015. 
http://www.trueactivist.com/chuck-norris-roundhouse-kick-monsanto-this-is-what-he-had-to-say/ 

http://www.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2015/01/19/la-concentration-des-richesses-dans-le-monde-en-graphiques_4558914_4355770.html
http://www.lemonde.fr/les-decodeurs/article/2015/01/19/la-concentration-des-richesses-dans-le-monde-en-graphiques_4558914_4355770.html
http://www.automobile-propre.com/breves/bollore-usine-bluetram/
http://grist.org/article/pharrell-wants-literally-all-of-humanity-to-harmonize-on-climate-change/
http://www.trueactivist.com/chuck-norris-roundhouse-kick-monsanto-this-is-what-he-had-to-say/

